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Les retraités n’ont pas dit leur dernier mot 

Le climat est à l’orage ! 
Le 1er semestre a été marqué par des mouvements importants 

contre les reculs sociaux voulus par M. Macron et le MEDEF : 

▪ La grève des cheminots pour la défense d’un véritable ser-

vice public du rail. 

▪ De très nombreux mouvements dans les hôpitaux et les 

EHPAD, contre la dégradation des conditions de travail et 

d’accueil des patients. 

▪ La protestation des jeunes contre Parcoursup qui introduit 

de fait la sélection dans l’accès à l’université.  

▪ Et bien sûr, le désaccord exprimé massivement par les retraités, durement touchés par le gel des pensions, la 

hausse de la CSG, l’augmentation des mutuelles, des fruits et légumes, des péages, et du gaz (+7,45 % !)  

Si nous n’avons pas réussi à fédérer l’ensemble de ces actions, c’est un mécontentement sourd qui traverse 

toutes les couches populaires, scandalisées par l’accroissement des inégalités, la suppression de l’ISF et de l’Exit 

tax, l’explosion des dividendes et des rémunérations des patrons du CAC40, et par les scandales à répétition que 

ce soit la vaisselle de l’Elysée ou la piscine de Brégançon. 

La bataille des idées 
La seule force du patronat et du gouvernement tient dans leur capacité à diviser, à dresser les catégories les unes 

contre les autres, en faisant croire que les retraités sont aisés, que les cheminots sont privilégiés, que les chô-

meurs sont des fainéants. 

C’est avec cette arme de la division qu’ils vont tenter de tirer vers le bas tout notre système de retraite 

Leur leitmotiv « Un euro cotisé doit donner le même droit à chacun » est bien trompeur. 

La mise en place d’un système par points, où chacun n’a que les points qu’il a « payés », est une égalité de 

façade qui remet en cause tous les systèmes solidaires tels que la validation « gratuite » des congés maternité, 

des périodes de maladie et d’invalidité, etc… Et l’individualisation totale aurait une autre conséquence : 

Les pensions de réversion dans le collimateur 
M. Delevoye, chargé par le gouvernement de la mise en place de la réforme, met en cause le fait qu’un veuf ou 

une veuve puisse avoir des droits pour lesquels il ou elle n’a pas cotisé, en violation du principe fixé. 

Devant le tollé provoqué, M. Castaner a tenté de calmer le jeu en indiquant que les reversions n’étaient pas en 

cause mais qu’avec le nouveau système, il y aurait des gagnants … et des perdants (??) 

Comme cela ne suffit pas à rassurer, M. Macron a affirmé à Versailles que les pensions de réversion actuelles 

ne seraient pas mises en cause…. sans s’engager sur l’avenir. Les promesses n’engagent que ceux qui y croient. 

Pour notre part, nous considérons que le pourcentage de réversion ainsi que le plafond de ressources mériteraient 

d’être revus à la hausse pour permettre au conjoint survivant de ne pas tirer le diable par la queue. Et nous savons 

bien que les décisions finales dépendront de la mobilisation des retraités et futurs retraités. 

Pas de soucis, dès la rentrée, nous serons au rendez-vous ! 
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Ce qu’on a fait ces dernières semaines 

Le 11 juin, un hommage empreint de dignité 

En présence de Yolande et Florence, veuve et fille de Pierre Bey-

lot, nous avons rendu un vibrant hommage aux victimes de l’ex-

trémisme patronal et de la répression policière, le 11 juin 1968. 

Pour la CGT, Damien Geoffroy a rappelé le souvenir de cette 

journée terrible et fait le lien avec les luttes menées aujourd’hui 

contre le recul social, pour la préservation des droits des sala-

riés ainsi que la perspective toujours d’actualité d’une société 

plus juste. 

Ce moment émouvant s’est terminé autour d’un pot fraternel.  

Le 14 juin, les retraités restent mobilisés

Pour la journée nationale d’action des organisations de retraités 

CGT, FO, CFTC, CFE/CGC, FSU, Solidaires, UNRPA, FGR-FP 

et LSR, nous avions appelé à un rassemblement devant la mairie 

à Montbéliard. 

Malgré une participation en deçà de ce qu’il faudrait, nous avons 

rappelé nos 3 objectifs principaux : 

▪ Contre la CSG, pour l’augmentation des pensions. 

▪ Pour une protection sociale solidaire, mise à mal par les poli-

tiques actuelles. 

▪ Pour des services publics de qualité et de proximité, contre les logiques d’austérité et de privatisation. 

Le rendez-vous est donné pour la rentrée pour défendre les retraités et futurs retraités face à la réforme 

annoncée de notre système de retraites. Nous en reparlerons. 

Mutuelle de Sochaux (MES) : pas d’augmentation en juillet ! 

Lors de la Commission de gestion du 14 juin, 

notre représentant Christian Oberon a obtenu 

qu’il n’y ait pas d’augmentation de tarif au 1er juil-

let. Nous restons vigilants pour la suite ! 

Le 15 juin, le concert HK : « On lâche rien » !  

Après le débat passionnant organisé avec L’Atelier le 12 juin avec 

Marin Karmitz autour de son film « Coup pour coup », nous 

avons conclu le 50ème anniversaire de 1968 avec le concert de HK. 

450 personnes, toutes générations confondues se sont retrou-

vées pour une soirée fraternelle et chaleureuse.  

Après une première partie dynamique des Shoepolishers, nous 

avons pu partager avec HK des chansons engagées mais aussi 

des reprises telles que « Le poinçonneur des lilas » (Gains-

bourg) ou « Je suis de ceux qui manifestent » (Jean Ferrat) 

Le 21 juin, à la ferme du Collot  

Vraiment un super endroit !  

Merci au groupe « convivialité » qui nous a organisé la balade à 

travers prairies et forêts pour arriver dans ce lieu ouvert en con-

fiance à tous les promeneurs. 

Merci aux 20 participants, qui, après l’effort, ont su partager le ré-

confort, les cakes, les grillades et les boissons…  

Et les fans de foot sont même rentrés à temps pour leur match ! 



Ce qu’on a fait ces dernières semaines (suite) 

Installation dans nos nouveaux locaux 

Le 3 juillet, une équipe de retraités volontaires a 

aménagé nos nouveaux locaux, à l’Union Locale, 

47 rue des Mines à Audincourt : Merci à elles et eux. 

Nos locaux sont maintenant agréables et prêts à 

vous accueillir. N’hésitez pas à passer pour discu-

ter ou boire un café !  

A noter : téléphone de Bérénice 03 81 31 29 77 

Présence à l’UL (9H/12H) 

Lundi matin Secrétariat du syndicat 

Mardi matin Bruno Lemerle 

Mercredi matin Marc Spirkel 

Jeudi matin Bruno Lemerle 

Vendredi matin Marc Spirkel 

Le 6 juillet, soutien aux salariés des cycles (PMTC) 

La direction de Peugeot Motocycles vient d’annoncer 90 sup-

pressions d’emplois. 

Après une telle casse, il ne resterait plus que 300 emplois à 

Beaulieu. Un effectif bien insuffisant pour concevoir, pro-

duire et commercialiser de nouveaux scooters. La survie 

même de l’usine est en question.  

C’est la poursuite d’un mauvais scénario entamé en 2014 avec 

la vente par Peugeot de 51 % de l’entreprise au groupe indien 

Mahindra. Par cette vente, PSA se débarrassait de productions 

considérées comme insuffisamment rentables en France, et Ma-

hindra gagnait les brevets et la possibilité de vendre sous la marque Peugeot ! 

Les salariés n’ont pas l’intention d’être les dindons de cette mauvaise farce. Nous sommes allés leur mani-

fester notre soutien lors du rassemblement de protestation devant les bureaux de la direction de Beaulieu. 

Au programme des prochaines semaines 

Jeudi 9 août : sortie estivale 

De nombreux retraités ne partent pas au mois 

d’août, parce que leur pensions ne le permettent 

pas, surtout au moment où les prix de location 

sont les plus élevés.  

Notre groupe « convivialité » a prévu un pique-

nique (avec possibilité de grillades) au chalet du 

Grambaechle (vers Massevaux), précédé pour ceux 

qui le souhaitent d’une belle balade matinale. 

▪ Départ des marcheurs à 8H30 du parking 

piscine de Sochaux 

▪ Départ des non-marcheurs à 11H.  

Inscriptions auprès de Bérénice jusqu’au 27 juillet 

Mardi 28 août, AG de rentrée du syndicat de Sochaux 

L’Assemblée Générale annuelle du syndicat 

prend cette année une importance particulière 

avec la préparation des élections professionnelles 

qui auront lieu en fin d’année. 

Avec un double enjeu : 

▪ Avec la mise en place du CSE, organisme 

unique qui remplace le CE, les délégués du 

personnel et les CHSCT, c’est toute la repré-

sentation du personnel et les moyens syndi-

caux qui sont remis en cause. Un bon résultat 

est indispensable pour limiter la casse. 

▪ Avec les ordonnances Macron, les employeurs 

ont maintenant la possibilité de remettre en 

cause les 35 heures (comme à Peugeot-Vesoul) 

et certains éléments de rémunération jusqu’à 

présent fixés par la Convention collective. Ga-

gner la majorité aux élections est un moyen de 

contrer ces mauvais coups. 

Pour participer au repas (5€) à 12H et à l’AG à 

14H à la Halle polyvalente de Grand Charmont, 

inscrivez-vous auprès de Bruno :  06 07 59 57 73 

Préparation de la salle  lundi 27 à 16H



 

Du côté du groupe PSA et de Sochaux 

La bataille des 35 heures 

La remise en cause des 35 heures à Peugeot Vesoul 

a été signée par FO, CFTC et CFC/CGC. D’après 

cet accord, les salariés devront travailler 37H45 

payées 36.  

Un recul social d’autant plus scandaleux que l’en-

treprise réalise des profits faramineux y compris 

sur les pièces détachées dont les prix sont gonflés 

artificiellement. 

Plus de 10 000 salariés du groupe ont signé la péti-

tion CGT s’opposant au travail gratuit. 

Mais la bataille ne fait que commencer car il ne fait 

aucun doute que la direction PSA va tenter de gé-

néraliser ce recul social à l’ensemble des usines en 

s’appuyant sur les ordonnances Macron qui ont ou-

vert la porte à cette remise en cause du Code du 

Travail. 

Le mensonge, une arme habituelle de la direction PSA  

En rachetant Opel, M. Tavares avait juré devant la 

presse et les syndicats qu’il n’était pas question de 

vendre, de sous-traiter ou de fermer la moindre usine 

ou le moindre service. Cochon qui s’en dédit ! 

Le journal « Le Monde » vient de révéler qu’au mo-

ment même où il faisait ces belles promesses, il avait 

engagé des négociations avec Altran et de Segula 

pour leur céder les bureaux d’études Opel. 

Nous qui avons connu les fermetures d’Asnières et 

d’Aulnay, malgré toutes les promesses et dénéga-

tions de la direction PSA, nous ne sommes pas très 

surpris, mais les syndicats allemands découvrent et 

dénoncent ces méthodes de voyous. 

Sochaux : les Prud’hommes en pleine contradiction  

La direction Peugeot tente de faire taire les repré-

sentants du personnel en s’attaquant à leur liberté 

d’expression. Jean-Luc Ravaux a été sanctionné 

pour une prise de parole pendant le briefing et un 

passage de sono dans l’atelier. Quant à Michel 

Treppo, PSA lui reproche des écrits considérés 

comme trop virulents sur le cahier de CHSCT.  

Pour protester contre ces sanctions antisyndicales, 

des salariés avaient débrayé. La direction avait dé-

claré illégale cette « grève de soutien ».  

Saisi par notre syndicat, le Tribunal des 

Prud’hommes reconnait que le débrayage était légal 

car il défendait le principe du droit syndical et de la 

liberté d’expression. Il annule donc l’avertissement 

infligé aux grévistes et attribue à chacun 200 € de 

dommages et intérêts. 

Mais, en même temps, le Tribunal confirme les 

sanctions à l’encontre de Michel et Jean-Luc !! Le 

syndicat examine les recours possibles contre cette 

confirmation de sanction.  
 
 

A noter sur votre agenda  

➢ Jeudi 9 août : Balade / Pique-nique  

Départs à 8H30 (marcheurs) et 11H (non marcheurs) du par-

king de la piscine de Sochaux.  

➢ Mardi 28 août : AG de rentrée du syndicat   

A 14H à la Halle Polyvalente de Grand Charmont 

➢  Collectif-retraités  Jeudi 30 août 

      Jeudi 27 septembre Jeudi 25 octobre  

      Jeudi 22 novembre Jeudi 20 décembre 

A 14H salle du 1er étage 3 rue de Pontarlier à Sochaux  

N’hésitez pas à venir participer ! Vous êtes les bienvenus ! 
 


